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Ils se respectent, 
pourquoi pas nous ?

Unité pastorale Dyle et Thyle
Paroisses de Court-Saint-Étienne, Beaurieux, 

Tangissart, Sart-Messire-Guillaume et Bousval

La procession  
au Try-au-Chêne

page 6

Qu'en pensent 
des Stéphanois ?

page 2

Nouveau site 
internet !

page 7

«Je ne suis pas d'accord avec ce que vous dites, mais je me battrai 
jusqu'au bout pour que vous puissiez le dire.»

Evelyn Hall
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ICLe pape François avec le rabbin argentin 

Abraham Skorka et Omar Abboud, responsable 

de la communauté musulmane d’Argentine, 

après sa prière au Mur des Lamentations, à 

Jérusalem (26 mai 2014).
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Apprenons  
à connaître l'«autre» !

Je reviens d’un voyage de rhétos à Auschwitz. Sur place, nous apprenons la réac-
tion désormais honteusement célèbre du gouverneur de Flandre occidentale à 
l’arrivée de migrants à Zeebruges, enjoignant de ne pas les nourrir pour ne pas 

en attirer plus ! Haut-le-cœur ! Stupéfaction devant une telle immoralité. Dans le 
camp de la mort, les élèves font vite le parallèle : ici, on a parqué les prisonniers 
à l’intérieur d’une clôture pour les faire disparaître ; en Europe, nous clôturons nos 
frontières pour qu’on les fasse disparaître de nos regards vers l’extérieur. Monsieur 
Decaluwé, c’est de vous que nous avons peur, pas des migrants !
Les amalgames sont aussi vite faits quand quelques fous terroristes font porter à 
toute une communauté de croyants le poids de l’horreur. Et en avant pour certains 
de nos élus de réclamer plus de citoyenneté et... moins de religion ! Bien sûr ! Alors 
même qu’une récente enquête montre que 75 % des Belges se déclarent croyants. 
Le fait religieux est une donnée anthropologique, il est tout à fait inepte de vou-
loir l’ignorer. Et ce n’est pas en réduisant les heures de cours de religion que nous 
apprendrons à mieux connaître l’autre afin de nous respecter et de vivre ensemble ! 
Comme si la religion ne faisait pas partie d’un «être citoyen», comme si les cours de 
religion ne portaient pas dans leurs programmes depuis longtemps une éducation à 
la citoyenneté ! À la place, nous aurons des «cours de rien»…
Les pages qui suivent apportent, heureusement, quelques espérances locales sur 
un vrai esprit citoyen. Heureuse lecture !

➜➜ Abbé Jean-Marc Abeloos  
Curé de Court Responsable de l’Unité pastorale
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Prière

Prière pour 
l’amour entre 
religions
Dieu Père, toi le Dieu 
unique et bon,
nous te confions  
les peuples
et les croyants  
du monde entier.
En tant que tes enfants
nous sommes 
tous frères et sœurs. 
Que nous recherchions 
l’amour, la paix  
et le pardon mutuel. 
Dieu Père de tous,
fais de moi  
un instrument de l’unité. 
Que je sois un messager
qui brise les murs  
de méfiance
et les barrières 
d’exclusion. 
Dieu bon,  
que ton règne d’amour
et de miséricorde
vienne sur tes enfants
de toutes les religions.

Le pape François a dit…
«L’Église catholique est consciente de l’importance de 
l’amitié et du respect entre les personnes de religions 
différentes. Il n’y a qu’une voie pour dépasser la peur 
et le préjugé, le dialogue et la rencontre dans le respect 
et l’amitié. Dialoguer ne veut pas dire renoncer à son 
identité, ni céder au compromis en matière de foi et de 
morale chrétienne face à l’autre. L’ouverture d’esprit 
authentique implique de maintenir fermement nos 
convictions profondes, de manière claire et joyeuse, 
afin de mieux comprendre les raisons de l’autre... La 

rencontre avec qui est différent doit être une 
occasion de grandir en fraternité, mais aussi 
d’enrichir le témoignage.» (Rome, 
20 mars 2013)
«Chaque religion a sa dignité, chaque 
religion qui respecte la vie humaine, 
la personne humaine. Et je ne peux 
pas me moquer d’elle. Et cela est 
une limite.» (dans l’avion vers 
Manille, 15 janvier 2015) A
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E S P R I T  D E  F A M I L L E

Vous avez dit «dialogue  
entre les religions» ?
Notre entité pastorale a la chance de compter en son sein des croyants de religions 
différentes, voici leur avis sur cette question.

Pour nous, croyants juifs, le verset 
de base se trouve dans le livre du 
Lévitique, XIX, 18 : «Tu aimeras 
ton prochain comme toi-même». 
Ce passage est à mettre sur un 
plateau de balance face aux six 
cent douze commandements que 
comporte notre Thora ; ce qui 
signifie que l’amour, le respect du 
prochain quel qu’il soit passe en 
premier lieu avant même l’amour, 
le respect et la croyance en Dieu. 
Avant même que la Thora ne fût 

donnée sur le mont Sinaï, Dieu s’adresse à Abraham et 
lui dit que la première mission de sa descendance sera 
d’accomplir : «Tsedaka oumichpat», c’est-à-dire bienfaisance 
et justice sociale face à chaque être humain qu’il pourrait 
rencontrer sur son chemin.

Bernard Job,  
ancien professeur de religion juive  

à l’athénée d’Ottignies

 Les musulmans respectent et révèrent Jésus (paix sur 
lui) comme l’un des plus grands messagers de Dieu 
et attendent sa Seconde Arrivée. L’islam considère 
l’humanité comme une seule et unique famille et 
reconnaît à chacun la liberté de conscience et de 
croyance. Un verset du Coran le confirme : «Point 
de contrainte en religion». L’islam se veut être la 
continuation du judaïsme et du christianisme et non 
comme un début. Dieu dit dans le Coran : «Nous vous 
avons prescrit dans et comme religion ce que nous 

avons prescrit à Noé, Moïse et Jésus» (sourate 42, v.13). L’islam est la 
somme de la rigueur juridique du judaïsme et la richesse spirituelle du 
christianisme. Il nous apprend à voir en l’autre son semblable et 
non son ennemi.

Souha Ben Chehida de Court-Saint-Etienne

Nous, protestants, vivons déjà le 
défi permanent de l’unité entre 
plusieurs expressions différentes 
de foi. L’altérité est une chance et 
un enrichissement. Elle est déjà 
inscrite en Dieu, et dans chacune de 
ses créatures et donc inhérente à 
tous groupes. Je me sens grandi lors 
des rencontres avec mes frères et 
sœurs d’autres courants de pensée et 

j’apprends énormément de choses sur ma foi protestante 
d’abord et, surtout, je deviens toujours un peu plus 
humain. En m’approchant des personnes, je m’approche 
du Dieu de ma foi, qui est éperdument amoureux de 
toute femme et de tout homme en ce monde.

Georges Quenon,  
pasteur de l’Église protestante unie  

de Belgique

Lorsque le Christ-Jésus nous dit : «Va en eau profonde», nous pouvons aussi 
nous sentir appelés à découvrir en profondeur qui sont nos voisins et nos 
collègues, même s’ils sont différents. Afin de mieux les connaître et de croire 
que nous avons chacun des valeurs intérieures qu’il est agréable de nous 
communiquer. La paix et la justice au loin commencent aussi par la joie de 
telles rencontres ici. À quelques-uns, de convictions différentes présentes à 
Court-Saint-Etienne et aux environs (bouddhistes et laïques compris), nous 
cherchons à multiplier les contacts et les actions communes pour mieux nous 
apprécier et pour nous soutenir dans les tâches qui nous attendent. Pour nous 
donner des suggestions : interconvictionnelacourt@gmail.com

Bénédicte de Mahieu, Emmanuel Leurquin,  
Emmanuel et Paul Crickx
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Christophe Girost - 0033/6 26 30 38 25
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Le défi de l'immigration
Pas qu'un problème européen

S O C I É T É

Les attentats de Paris et le climat sécuritaire 
qui a paralysé une partie de la Belgique en 

novembre ont relégué au second plan les réali-
tés de la crise des migrants. Pourtant, depuis des 
mois, nous voyons des scènes surréalistes, qui 
interpellent  : des blindés aux frontières entre la 
Bulgarie et la Macédoine pour contrer l’afflux de 
migrants, des réfugiés refoulés sans ménagement 
par les polices hongroise et slovène, des files en 
Belgique devant le bâtiment de l’Office des étran-
gers, des gens qui tentent de passer par le tunnel 
sous la Manche pour rejoindre la Grande-Bre-
tagne et qui sont refoulés comme des bandits par 
des policiers des deux pays concernés, des mil-
liers de migrants traversant au péril de leur vie la 
Méditerranée pour tenter de rejoindre le Vieux 
Continent avec son lot de morts, de personnes 
noyées. Bref, la situation ne peut plus perdurer. 
Et pour cela, il faut s’attaquer aux racines du pro-
blème.
Première cause, les passeurs qui, en toute impu-
nité, profitent de la détresse humaine. Deuxième 
cause, l’inaction des dirigeants pour mettre en 
place une vraie politique commune de l’immi-
gration. Une des conséquences de la situation 
actuelle est le retour des discours xénophobes. Ils 
pointent, d’une part, le fait que de nombreux dji-
hadistes se sont mêlés aux personnes qui fuient la 
guerre en Syrie et en Irak et, d’autre part, mettent 
en exergue une injustice (fausse) due, selon eux, 
aux droits et avantages financiers que recevraient 
ces réfugiés face à des Belges à la rue, sans res-
sources. La psychose du «terroriste caché» a bien 
évidemment augmenté dans la foulée des atten-
tats perpétrés en France et des enquêtes. Ainsi, 
on entend des questions du style : «Comment ces 
migrants, pauvres, paient-ils leur passage (on parle 
de sommes de 5 000 à 7 000 euros) ?», ou encore : 
«Pourquoi tant de jeunes migrants arrivés seuls ? 
Ne serait-ce pas des terroristes de Daech en puis-

sance ?» Ces questions peuvent évidemment in-
terpeller et surtout ébranler certaines personnes. 
Mais, il n’en reste pas moins vrai que ces interro-
gations ne doivent pas nous conduire à une situa-
tion de repli.

Le contexte crée  
l’impression de la menace

Dans une période de crise sociale et économique 
qui perdure et s’aggrave, l’arrivée de réfugiés et de 
migrants est perçue comme une menace. Le cli-
mat actuel est morose : peur des attentats, crois-
sance économique en berne, exclusion du chô-
mage, économies sur les allocations sociales ou 
encore les remboursements de soins, etc. On peut 
alors comprendre la crainte de nos concitoyens. 
Mais, est-ce une raison valable pour fermer nos 
frontières ? 
Vouloir faire de l’Europe une forteresse assiégée 
est une erreur politique et stratégique. Cela n’em-

L’année 2015 aura été marquée par une crise 
migratoire sans précédent, qui prend chaque 

jour plus d’ampleur. L’Europe et les pays qui la 
composent semblent avoir perdu le sens du devoir 

d’hospitalité et de porter secours à ceux qui sont en 
danger. Mais le problème n’est pas qu’européen.
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Le défi de l'immigration
Pas qu'un problème européen

pêchera personne de tenter de rejoindre ce qui 
est perçu comme un eldorado par ces populations 
en proie à la guerre et à la misère. Au contraire, 
cela risque même d’accentuer le phénomène. 
Repousser les migrants qui franchissent la Médi-
terranée par des navires de guerre – qui heureu-
sement sauvent aussi des vies – n’est pas non plus 
le meilleur moyen de résoudre cette crise. L’écri-
vain Éric-Emmanuel Schmidt a écrit sur sa page 
Facebook : «Sommes-nous à ce point ignorants de 
l’histoire ? Où avons-nous puisé l’illusion que nous 
vivons dans un monde solide comme un roc ? Où 
avons-nous puisé l’illusion que nous échapperons 
toujours aux massacres, aux tueries, à l’arbitraire, 
à la force barbare ? Cette illusion nous rend égoïstes 
et suspicieux envers celui qui vient d’ailleurs. Il 
nous dérange au lieu de nous mobiliser ! Et surtout 
elle entame notre humanité».
Peut-être faudrait-il rappeler qu’en 1940, plus 
d’un million de Belges ont pris l’exode sur les 
routes de France pour fuir l’avancée de troupes 
nazies. Ironie de l’Histoire, beaucoup se sont 
retrouvés à… Calais  ! À la fin de la décennie 90, 
la guerre a déchiré l’ex-Yougoslavie et le Kosovo. 
La Belgique a alors accueilli 40 000 réfugiés, soit 
deux fois plus qu’aujourd’hui. Il faut le marte-
ler à nos compatriotes. Rappelons aussi à Viktor 

Orban, premier ministre hongrois, qui érige des 
murs pour protéger son pays, qu’en 1956, lors de 
l’invasion soviétique dans ce pays pour réprimer 
la révolte de Budapest, quelque 200  000  Hon-
grois ont dû fuir en tant que réfugiés. Reconnais-
sons que nous sommes en grande partie respon-
sables de la situation actuelle. Certes, de façon 
indirecte, mais pourtant bien réelle. La guerre 
d’Irak, voulue par George W. Bush, a mis en route 
un processus qu’aujourd’hui nous ne sommes 
pas capables d’arrêter, voire seulement d’enrayer. 
Nous avons cru aussi au «Printemps arabe», pen-
sant que les dictateurs – qui, rappelons-le, ont été 
soutenus par l’Occident lorsque la guerre froide 
battait son plein – laisseraient la place à des dé-
mocraties à l’occidentale. Mais chasser ces dicta-
teurs sans avoir pensé et accompagné la mise en 
place de nouvelles structures étatiques a été une 
erreur. Bref, l’accumulation de ces fautes nous 
place dans une situation dont on ne mesure pas 
encore l’ampleur et les conséquences.

Quelles solutions à cette crise ?

Mais l’heure n’est plus à chercher les respon-
sabilités. Il est urgent de trouver des solutions 
durables. Ce ne sera pas facile, mais c’est indis-
pensable si l’on veut éviter une aggravation de la 
crise. Une des premières actions serait d’arrêter 
l’expansion du groupe État islamique (Daech). 
Comment ? Force est de constater que les frappes 
aériennes de la coalition internationale n’ont pas 
donné les résultats escomptés. Dans une tribune 
qu’il a signée dans le magazine français Le Point, 
l’écrivain marocain Tahar Ben Jelloun a dit ne 
pas comprendre comment les grandes puissances 
mondiales, c’est-à-dire l’Europe et les États-Unis, 
«se permettent leur silence et l’inefficacité de leurs 
actions, face à un groupe terroriste qui progresse, 
avance, occupe des villes, pille des banques, détruit 
des musées, tue femmes et enfants et ne rencontre 
presque pas de résistance efficace face à ses ambi-
tions». Pour lui, le monde entier paie aujourd’hui 
la politique excessivement prudente, jusqu’à la 
paralysie, de l’Oncle Sam et des Européens. 
Le danger est que les attentats de Paris occultent 
la crise migratoire. Il faut impérativement qu’une 
solution globale soit mise en place à l’échelle 
de l’Union européenne. Les citoyens attendent 
des actes, plus que des paroles. Mais, au vu du 
nombre de déplacés dans le monde – qui avoisine 
les 60 millions de personnes – c’est au niveau des 
Nations-Unies que le problème doit être réglé. 
Quand on en est où nous sommes, avec un nombre 
de réfugiés qui dépasse celui qui prévalait durant 
la Seconde Guerre mondiale, c’est la planète et 
l’humanité qui sont en danger.

➜➜ Jean-Jacques Durré

Où avons-nous  
puisé l’illusion que 
nous échapperons 

toujours aux 
massacres, aux 

tueries, à l’arbitraire, 
à la force barbare ? 
Cette illusion nous 

rend égoïstes et 
suspicieux envers 

celui qui vient 
d’ailleurs. (...) Et 

surtout elle entame 
notre humanité.

Éric-Emmanuel Schmidt
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➜➜ Marche ADEPS
D i m a n c h e  2 4  a v r i l  d è s  7 h 3 0

Au profit de l’Aide alimentaire de Court-

Saint-Étienne. 5, 10, 15 ou 20 km sont pro-

posés pour profiter de la nature de ce lieu. Départ de la 

salle Notre-Dame à Tangissart. Joignons l’utile à l’agréable 

en participant au soutien mensuel de 150 personnes !

➜➜ Veillée de Pentecôte
S a m e d i  1 4   m a i  2 0 h 

p o u r  t o u t e  l ’ U n i t é  p a s t o r a l e

Veillée de prière dans l’attente du don de 

l’Esprit Saint (louange, témoignages…) à l’église Saint-

Étienne à Court. Un vent nouveau peut souffler sur vous ! 

➜➜ Procession de Notre-Dame  
du Try-au-Chêne

L u n d i  1 6   m a i  

p o u r  t o u t e  l ’ U n i t é  p a s t o r a l e

Démarrage de la procession de Notre-Dame à Bousval à 

10h. Fin à la chapelle du Try-au-Chêne vers 12h.

➜➜  www.updt.be : le nouveau site de notre 
Unité pastorale est arrivé !

On l’attendait, le voilà  ! Le nouveau site internet de 

l’Unité pastorale – et des paroisses – est opérationnel. 

Vous y retrouvez : le regroupement de toutes les pa-

roisses de l’Unité pastorale, des entrées par paroisse 

ou par thème, un agenda complet des activités des 

paroisses, les initiatives présentes et à venir, les ser-

vices des paroisses et la possibilité, vivement conseil-

lée !, d’abonnement à la newsletter. Il est encore en 

chantier ! Chaque équipe, chaque paroisse sont invi-

tées à préparer leurs infos pour les éditer ! Merci aux 

«webmastresses» pour le développement de l’outil ! 

À noter qu’on y accède aussi via www.updylethyle.be

Mars – avril – mai

Carnet 
(du 21 octobre 2015 au 12 janvier 2016) 

B a p t ê m e s
❙❙ Tangissart – La Roche : Korentin Hanocq, 

Grégoire Godart, Léa Noël.

M a r i a g e s
❙❙ Court et Beaurieux : Olivier Burton et Pau-

line Naveau, Louis de Brouwer et Hortense 
Vinçotte.

F u n é r a i l l e s
❙❙ Court et Beaurieux : Max Goutmaeker, 

Léon Gonze, Josée Embrechts vve Charles 
Wouters, Marie-Ange De Waele épse Guy 
Depoterre, Edgar Snessens ép. Yvette 
Oosterwyck.
❙❙ Tangissart – La Roche : Roger Courouppe, 

Anne-Marie Ronse.
❙❙ Sart : Philippe Coulon.

Agenda
C o n t a c t s

Les prêtres  
de l’Unité pastorale  

de Court-Bousval

❚ ��Abbé Jean-Marc ABELOOS
Responsable de l’UP
Curé de Saint-Étienne  
et Saint-Lambert (Beaurieux)
1 rue du Village 1490  
Court-Saint-Etienne -  
Accueil : le mercredi 
de 10h à 11h30
Tél. 010 / 61 23 38  
jm.abeloos@gmail.com
Secrétariat à Court : mardi, 
mercredi et vendredi en période 
scolaire de 9h30 à 11h30
Tél. 010 / 61 23 38  
saintetienne.court@gmail.com

❚ ��Abbé Jean-Paul TAKY 
Vicaire pour  
l’ensemble de l’UP
Tél. 0488 / 79 76 44  
kouamejpaul@yahoo.fr

❚ ��Abbé Emmanuel LEURQUIN
Curé de Tangissart  
et La Roche
12 rue Notre-Dame 
1490 Tangissart 
Tél. 010 / 61 26 47  
leurquin.emmanuel@skynet.be

❚ ��Abbé Marius Hervé 
N’GUESSAN DJADJI 

Curé de Sart-Messire-Guillaume
42 rue de l’église 1490 Sart
Tél. 0492 / 100 711 
Tél. 010/ 61 19 02 
mariusherve.nguessan 
@yahoo.be

❚ �Abbé Andrzej MACIEJEWSKI
Curé de Bousval et Noirhat
9 place Communale  
1470 Bousval 
Tél. 067/ 77 24 13 
andremaci@yahoo.fr

SITE DE l’UP 
www.updt.be 

❚Préparation du baptême 
d'un premier enfant (petit) : 
chaque premier mercredi 
du mois à 20h à la cure de 
Trangissart (cf. ci-dessus).

❚ Sacrement de la 
Réconciliation (confession) : 
pendant l’adoration qui suit 
les messes de semaine et sur 
rendez-vous.

❚Visite des malades : chaque 
vendredi (s’adresser à la cure).

❚Aide alimentaire à Court : 
Juliette Motte,  
Tél. : 010/ 61 18 68  
Marie Magnier,  
Tél. : 0479/32 04 92.

H o r a i r e  d e s  m e s s e s
Messes Samedi Dimanche

Court 18h 10h45

Beaurieux 9h15

Sart Ado 8h-12h** 10h45

Tangissart 9h30

Bousval 9h 10h

Noirhat
Ado 17h45**

18h30
Carmel 7h30 11h

➜➜  En route vers Pâques
D i m a n c h e  d e s  R a m e a u x ,  2 0   m a r s

Court : dimanche à 10h45 (pas de messe le samedi 19).

Noirhat : samedi 19 à 18h30. 

Beaurieux : dimanche 20 à 9h15.

Tangissart  : dimanche  20 à 9h30 (apporter des ra-

meaux à l’église ou à la cure).

Sart : 10h20, rassemblement à la chapelle de Sart pour 

la procession, messe à 10h45.

M a r d i  2 2   m a r s

Soirée communautaire de réconciliation en prépa-

ration à Pâques à Sart, pour toute l’Unité pastorale. 

Confessions individuelles  : 19h15, confirmands  ; 20h, 

adultes.

M e r c r e d i  2 3   m a r s

Nivelles : 18h30, messe chrismale.

J e u d i  s a i n t  2 4   m a r s

19h : Bousval (pour Noirhat également).

20h  : Sart (pour Tangissart également). 21h  : heure 

sainte (confessions).

20h  : Court (pour Beaurieux également). Adoration et 

confessions jusqu’à 24h.

Ve n d r e d i  s a i n t  2 5   m a r s

Chemin de croix : 14h à Tangissart.

15h à Bousval, Court.

Passion du Seigneur : 19h, Bousval (pour Noirhat éga-

lement) ; 20h, Sart (pour Tangissart également) ; 20h, 

Court (pour Beaurieux également).

Ve i l l é e  p a s c a l e ,  s a m e d i  2 6   m a r s

19h : Noirhat (pour Bousval également)

20h : Tangissart (pour Sart également)

21h : Court (pour Beaurieux également)

D i m a n c h e  d e  P â q u e s ,  2 7   a v r i l   : 

p a r t o u t  c o m m e  t o u s  l e s  d i m a n c h e s

Horaires voir ci-contre. À Sart et Tangissart, pour le sens 

et la beauté des célébrations, les pères Marius et Manu 

font appel à des volontaires de tout âge de chaque pa-

roisse. Les communautés les remercient d’avance.
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S T O P  A U X  I D É E S  R E Ç U E S

D I L  &  T I L

Chrétiens et musulmans :  
frères ou ennemis ?
 Un curé et son voisin musulman se parlent. Hamed est musulman pratiquant. 
D’origine marocaine, il est arrivé en Belgique dans les années 1970. Il a 
construit une famille heureuse à Sart-Messire-Guillaume. Il est mon voisin.

Marius. Quelle est ta position sur la 
collaboration entre l’islam et le christia-
nisme ?
Hamed. Quand je suis arrivé en Bel-
gique, j’ai été bien accueilli par les chré-
tiens. Le père Freddy Baillien a été mon 
ami. J’ai travaillé avec des chrétiens. 
Dans le village de Sart, ma famille a 
été toujours bien entourée par des fa-
milles chrétiennes. Tous les curés qui 
ont vécu à Sart ont toujours été bons 
avec ma famille. Pour moi, chrétiens et 
musulmans constituent les bras d’un 
seul Père  : Allah. Ils sont obligés de 
vivre toujours ensemble. Tout le monde 
ne peut pas être musulman, et tout le 
monde ne peut pas être chrétien. Mais 
tout le monde doit vivre dans l’amour. 
Donc nous sommes différents, mais 

unis autour de l’amour. Quand je vais au 
Maroc, je reviens sans problème, car ma 
famille est à Sart. Quand je vais à la cure, 
je partage mes idées avec toi. Tu viens 
chez moi, tu prends le thé, c’est cela la 
vie. Mes enfants et mon épouse ont des 
amis chrétiens. Lorsque nous avons un 
problème, les Sartois sont là. Voici ce 
qu’Allah veut. Allah ne nous dit pas de 
nous entretuer.
Hamed. Et toi, Marius, que penses-tu 
de la relation entre chrétiens et musul-
mans ?
Marius. Je pense que tu as tout résumé. 
Nous sommes différents et Dieu ne veut 
pas l’uniformité mais l’unité dans la 
différence. Car lorsqu’on parle d’unité, 
c’est qu’il y a des parties différentes qui 
se réunissent. Chez nous, en Afrique, 

dans une même famille, nous 
trouvons des musulmans, des 
païens, des athées, des chrétiens, 
des animistes, etc. La vie naît de 
l’union des différences. Je suis 
très content de pouvoir venir chez toi. 
Un curé qui rentre chez un musulman 
sans rendez-vous, c’est cela la vie entre 
les hommes. Quand je suis absent, je te 
remets mes clés. C’est cela la vie. Quand 
tu es au Maroc, tu m’appelles sur Skype. 
Donc chrétiens et musulmans, comme 
tu l’as si bien dit, sont unis dans l’amour.

Message de Hamed et de Marius. Le 
monde a besoin d’unité. N’ayons pas 
peur de la différence religieuse. Ayons 
peur de tous ceux qui veulent l’unifor-
mité.
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E N  I M A G E S

– Photos MO 378 Page 8-1 et 2

– Photo MO 378 Page 8-3

– Photo MO 378 Page 8-4

– Photo MO 378 Page 8-5

– Photo MO 378 Page 8-6

– Photo MO 378 Page 8-7

La vie dans nos paroisses
Noël pour tous : quatre-vingt-

dix couverts. Un repas de Noël 

très réussi, grâce aussi à nos 

chefs coqs !

Conte Noël : les Enflammés 

ont préparé une pièce de 

théâtre pour les enfants, 

écrite pour l’action Vivre 

Ensemble.

La chorale Sine Nomine et l’ensemble choral  

A Piacere nous ont enchantés de mélodies 

baroques. Au profit de l’Aide alimentaire.  

Ou comment joindre le très utile au très agréable.

Dans la joie, le 18 janvier 2016, les fidèles de la paroisse 

Saint-Antoine célèbrent les dix années de sacerdoce 

du père Marius, leur curé, et fêtent leur saint patron : 

Antoine l’ermite. Cette célébration s’est achevée par un 

repas africain dans la salle Notre-Dame de Tangissart.

Excellente retraite des Enflammés, fin janvier à 

Fichermont, qui a permis au groupe de bien se 

constituer ainsi qu’à chacun de trouver sa place. Et pour 

cause, le thème était : «Oser être soi-même» !

C’est parti pour le site internet : une belle 

brochette d’«informaticiens» de chaque paroisse 

de l’Unité pastorale s’est récemment formée à 

l’utilisation d’une plateforme de gestion de site. 

Chacun pourra actualiser ses pages à son rythme.
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